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Ajac – Cimetière de Lamourié
Opération préventive de diagnostic (2015)
Éric Yebdri et Dominique Baudreu
1 Le  projet  de  construction  d’une  maison  individuelle  (parcelles 753  et 872)  sur  la
commune d’Ajac, a fait l’objet d’un diagnostic archéologique. En effet, malgré sa faible
emprise, 715 m2, ce projet se devait d’être évalué en regard de la forte présomption de
vestiges archéologiques en relation avec un cimetière ancien. Ce dernier a d’abord été
signalé dans le cadre d’une première enquête qui portait sur un inventaire des sites
médiévaux à l’échelle du Bas-Razès (Aude), (Baudreu 1985). La localisation précise du
site avait été rendue possible grâce à une tradition orale bien affirmée, recueillie sur
place,  et  aux  matrices  du  plan  cadastral  napoléonien  (1829).  Une  équipe  de  trois
archéologues  de  l’Inrap  a  entrepris  l’expertise  de  cette  parcelle  entre  le  lundi
28 septembre et le vendredi 2 octobre 2015.
2 Les travaux archéologiques ont mis au jour un peu moins d’une vingtaine de sépultures,
qui selon les premiers indices chronologiques, semblent s’échelonner entre le premier
Moyen Âge et la période moderne. Toutefois, la faiblesse quantitative des éléments de
datation appelle à une certaine prudence sur la chronologie, et rien de tangible pour
l’instant  ne  permet  de  retracer  de  manière  limpide  les  étapes  de  mise  en  place  et
d’abandon du lieu.
3 La découverte  d’un fossé  d’orientation sud-nord dans la  tranchée la  plus  à  l’est  du
diagnostic constitue une information essentielle. Dans quelle mesure cet aménagement
peut-il être interprété ou non comme le segment d’un fossé qui aurait eu pour fonction
la délimitation et la protection d’une aire à la fois sépulcrale et ecclésiale ? La fonction
de ce fossé, si elle était bien liée à la définition d’une aire ecclésiale, permettrait de
recueillir  quelques  informations,  même  partielles,  sur  un  possible  enclos  ecclésial
déserté. En effet, l’approche archéologique de ce type de sites reste peu développée
étant  donné  que  les  enclos  ecclésiaux  désertés  n’ont  pas  fait  l’objet  de  fouilles
d’envergure,  et  que  les  enclos  fossilisés  dans  les  villages  actuels  sont  toujours
difficilement accessibles par le biais de l’archéologie. Cette hypothétique présente enfin
l’avantage de pouvoir être replacé dans son contexte local, voire régional, et de pouvoir
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être comparé à des sites essentiellement perçus jusqu’ici au travers de prospections, de
lectures de plans cadastraux anciens ou de photos aériennes.
4 Une future fouille dans l’emprise du projet de construction d’une maison individuelle
située au Chemin du Riétou (parcelles 753 et 872) sur la commune d’Ajac permettrait de
préciser le cadre typochronologique des sépultures découvertes lors de ce diagnostic et
bien  entendu  d’affiner  nos  connaissances  à  la  fois  sur  les  rites  funéraires  des
populations  locales  au  Moyen Âge et  à  l’époque  moderne,  et  à  fois  en  précisant  la
topographie  de  l’ancien  cimetière  de  Lamourié.  En  parallèle,  une  enquête
historiographique  permettra  de  replacer  celui-ci  dans  la  problématique  des  sites
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